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Jamal Khashoggi, le dernier mort des « printemps arabes»
Analyse

UNJAMllI_
an'ao11111 - rarr1!iptHldant

Si l'affaire Khaslmggi Il dédcnché
un séisme poUtlco-médiatlque
planétairn, ce n'est pas seulement
parœ qu'elle ressemble il un par'
fait mélange de thriller politique et
ddilm d'hm1:1!ur.CI!n'm pau"".

lem1!Ilt pa= qUI: la victime écrto'alt ôans les
pages de l'un dl!s quotidJens 1"",pluslnfluents
a1.l1llOl1de.le Wcl$hingll:m Post, et qu'eUe dIs-
~ d'un vastl' réseau dans les miliwx di-
plomatiques et jaurnaIl$Uques cunérk.ains.
Le retmtissement qu'a eu la dis.pa.rltion de

Jamal KhilshoggI. lué dans le consulat saou-
dien d'Istanbul le 20d0bll!, lient en partie.
ilU$Sl il ion symbolisme. LiImort de œtte fi-
gure de la presSe saoudienne, qui refusaîtl'éti-
quetœ de dissident, mais bouscullllt. depuis
son exil amo!ricain, la figure toute-puissante
du prince héritier, Mohammed Ben salman,
peut être vue comme UIl1!nouvelle offensive
de la contre-n!voluOOn arabe. La IlWlI\l.l! du
sentiment d'impunité absolu qui habite
aujourd'hui 1""despotI!s du Proche-Orient.
C~ la fultc en mml des régimes autori-

taires clans le tout-mpressif est une tendance
mandia1e. enœ~ par le dédain de D0-
nald Trump pour les droits de l'homme et le
multl1até.mlisme. En matière d'êlimJnaOOn de

gêneurs, la Rlasle de Vladimir Pou_la Tur-
quie de Reœp Tayyip EnJ.osan et la Chine de Xi
J1nping n'ont tien il apprendre de la maison
desSooud.
Mais l'opération d'Islanbula unparfum pro-

cbe-orientalusun!. Ave.: sa sensibilité islami-
sante, son attacbement au pluralisme poUtI-
que et son aversion pour les Etats peIlciers, Ja-
mal khashoggl était en adéquation avec lII1e
~ pMtie de la jeun"'"" de l'ex'«prin-
tempsarabe •. Dans ses êmts. il avait pIÎSposl-
OOn en faveur de ce mOUYelllent de révolte
histnrique. ilmnfœ.<:our..ntdu umtinHmtdn-
minant au sein de l'establishment saoudien,
Inquiet d'UN! po$$ib\e mntlQ11lnatlon.
Ancien partisan, comme la majorité de ses

('(lIIll"'trint~, du djihad afghan. qu'il av;Ut
couvert ii ses débub dans le métier, JI amt
prdé de ces années un mélange de curlœlté
intellectuelle et de sympathie pour rislam po--
Iltlque. JamaI KhasImggi n'était pas membre
des Fre_ musulrnam. et il lui arrlv;ùt de les
critiquer, surtout la branche êgypl:ienne, qu'il
rendalt en pattie respomable du retour de
l'lIIlCi$t nlgime sur les bords du NiL
il cOlUidéralt, 1l'llulM de la plupart d~

penseurs du • prin~mps arabe- et c:omme le
cas tuJ$ien l'a dém~)Rtré, que l'une des dés
de la stabilisation du monde arabe rffide
dans l'in~lion des islamiste. dlins le jeu
poIitique~ la pmence, dans les l'lIS~mble-
!l'lents qui ont eulreu devant leromulat saou-
dlen d'Immbul. sitôt la disparlllon de l'éd!to-
rialis~ annoncée, de la Yéménite Tl1wakkoI
Karmllt1, n'est il cet éganl pas étonnant. la

jeune~, PrlxNobel de la paix, vl»ge du
soulèvement de San •••••en 2ou. contre le dic-
tateur All Abdallah Saleh, est membre du
parti lslah, une oo<rn>issanœ des Frères mu-
sulmans. D'uneœrtaine façon. khashoggt est
le dernier mort du. printemps arabe •.

LIGNES fIOUGU
Mais ce ne serait pas lui rendre fustiœque de le
transformer en un démocrate modèle.
Comme les revclutj(lllDlÙœs de aou.l'bomme
avait _ faiblesses. ses contradictions. JI étlût
un proche de Turld Al-I'aisal. l'aOO••o clH<fci•••
renseignements saoudiens, pas l'Institution la
plulllbén\edu myaume. ÂVollltde se n\$cudn!
~ l'exil. il aval! fait toute sa I:iiIlTlèreclans la
pn'$Sf' <>fficielle,flirtant en interne lM(' les li-
gnes rouges de sa profes.ion, mais :>erVllDt
aupres de ses confrÎ!Rs étmngen comme un
porte-parole olTldeux de la monan:hie.
Khashoggi a applaudil'entn!e en ll"""ft! de

l:.\r.ible$ilOudlte au Yémen. auprlntemp52015-
ny voyait un sUTsstutdu monde sUlU1itefaceà
~lmIimil\lPmche-Orlent.satI$
llIlIiciper 1'1bourbier dans lequel le royaume
aIIalt s'enlonœr et la c:atOi$U"Opbelnunanltûre
déclenchée, Son opposition farouche • Téhé-
ran riocitalt aUSlli à soutenir, il cette époque,
les avancées des folœs, rebelles dans le nord-
oueS! de la Syrie, bien qu'I!lles SOient noyau·
tlIes pIII' dei radiCl/.lU, aftlIIés pour certaillS Il
A1..Qaida. ProrI!voIutionnaire à l'l!XtérleuJ de
son pays. Khuhoggl était un ptudent n!for-
mateur à l'intérieur, professant sa foL en dépit
de ses critiques. dans le système saoudlen.

UNE GÉNÉRATION
BRISÉE VEUT
CROIRE QUE

CET ASSASSINAT
POUTIQUE SERA
CEWIDETROP

Son exil, aU$$! douloureux fût-U d'un point
de vue personnel, allbéJ:é sa plume et soc es-
prit. A cOté de ses tribunes pour Je WlUhillgton
Post,II baVlllllalt Illa création d'une fondation
prodémocratie dans le monde arabe. Le rédt
que la presse turque a fait de son suppliœ dans
le consulat d1stanbul notamment ses dolgts
coupés, mppclle le châtiment iniliF par les
séides du régime Assad au C3IlcaIllIùte syrien
Ali Fenat; ils lui avaient brisé les phalange> il
OOUp5 de matraque en aou, avant de le laisser
pour mort sU! la routede l'aéroport de Damas.
ladis.parition de IChashoggl, ha!,,,,, parLaoo.

raison d'Etat arabe, évoque œUe de GiU!lo Re-
8"nL l'étudiant Italien assassiné en 2016
au Caire, aux mains très probablement des
sel'VÎCI>O00 ~grœment égyptiem, Mais
mntOOrement Il ce as, qui n'a CilUséd'émoi
que dans les étroites limites de lIOn pays. la
mise Ilmort du joumallstellaOudien a déclen-
ché un toJJe mondîal. lllll:aInIJ1<>ntsur les rn-
_ux sociaux. A la pointe cie œtte mobllœ-
lion, au l'1œhe-Orient, on trouve de. anciens
de la place Tahrir et d'autres llewl emblémati-
que. du «printmfips arabe.,
Une gênér;rtino brlsée, qui veut croire que

cet alsamnat poJltlque sera celui de trop et
que, par sa mort, Khuboggi accomplira ~t
ce qu'U avait rêvé de voir de son vivant. Son
cri de ralliement n'est pas" Le peuple veIX la
dM: dll tigime.,le ologan phare de 1011, 11
est beaucoup plus modeste. C'est la formule
par laquelle le Ioumalbte avait condu son
premier article pour le Washington Post.
«Nous mtfritcns mieux •••
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